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Que savez-vous sur les insectes ?
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	Combien existe-t-il d’espèces d’insectes en France ?





	 


	• 28 000
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	• 30 000
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	• 38 000
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	Combien de pattes les insectes possèdent-ils ?





	 


	• 6
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	• 8
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	• 10
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	Quel est le sexe des abeilles qui piquent ?





	 


	• Mâle
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	• Femelle
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	• Mâle et femelle
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	Lequel de ces insectes n’est pas un auxiliaire ?





	 


	• La chrysope
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	• La coccinelle
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	• L’aleurode
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	Quelle est la plante hôte du paon-de-jour* ?





	 


	• L’ortie


	[image: ]





	 


	• Le pissenlit
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	• L’aubépine
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	Combien faut-il de voyages entre la ruche et les fleurs pour fabriquer un kilo de miel ?





	 


	• 900
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	• 11 000
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	• 75 000
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	Quel est le plus petit insecte ?





	 


	• Le goliath (une sorte de coléoptère)
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	• Le mâle mymaride (une sorte de guêpe)
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	• La femelle tique
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	Une demoiselle est





	 


	• Une petite libellule
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	• Un papillon de nuit
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	• Une abeille asiatique
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	Que signifie « diptère » ?





	 


	• Ailes transparentes
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	• Quatre ailes
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	• Deux ailes
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	Comment vivent les bourdons ?





	 


	• Dans des ruches
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	• En colonie
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	• En solitaire
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Réponses au test


[image: ] 38 000 espèces ont été recensées en France selon l’Inventaire national du patrimoine naturel (INPN) et 30 000 en Suisse selon la Société entomologique suisse (SES).

[image: ] Les insectes possèdent 6 pattes. Les araignées en ont 8 et les crustacés, entre 10 et 20.

[image: ] Seules les femelles piquent. Leur dard résulte d’une modification de l’ovipositeur, organe utilisé par la femelle pour pondre. C’est également le cas chez les guêpes.

[image: ] L’aleurode, mouche blanche piqueuse et suceuse, est un insecte ravageur*.

[image: ] Les orties constituent la nourriture exclusive des chenilles de paon-du-jour. Le papillon pond sur leurs feuilles.

[image: ] Les entomologistes ont calculé qu’il faut environ 75 voyages à une abeille pour produire un gramme de miel. Il faut donc 75 000 voyages pour en produire un kilo. Une seule abeille, même au cours de toute sa vie, ne suffit pas.

[image: ] Il s’agit du mâle mymaride, un mâle de guêpe américaine qui ne mesure que 0,14 mm. Il est invisible à l’œil nu.

[image: ] Les demoiselles sont des petites libellules très fines qui joignent leurs ailes au repos.

[image: ] Deux ailes – du grec « di » deux et « ptera » aile. Les mouches, taons et moustiques sont des diptères.

[image: ] En colonie.




*. Les mots introduits par un astérique sont définis dans le glossaire.
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La nature réserve de merveilleuses surprises à ceux qui sont à son écoute. Apprendre à observer les insectes et découvrir leur comportement nous permet de mieux les comprendre et donc de mieux répondre à leurs besoins. Toutes les abeilles ne vivent pas dans des cités de cire sous le regard attentif des apiculteurs. Des milliers d’abeilles méconnues, dites sauvages, construisent leurs villes dans le sable ou sous terre. D’autres, solitaires, cachent leurs œufs dans des coquilles d’escargots ou des cigares en feuille de rosier. Comme vous allez le découvrir dans ce livre, la diversité des abeilles est incroyable. Elles se sont adaptées à tous les climats et à toutes les fleurs. Il n’y a qu’une chose pour laquelle elles ne réussissent pas à faire face : l’essor d’une autre espèce sociale, un bipède ravageur qui perturbe tout sur son passage à grands coups de chimie et d’égoïsme.

L’inquiétante disparition des insectes

La disparition des abeilles est un sujet préoccupant qui fait souvent la une des journaux télévisés. Effectivement, l’enjeu dépasse largement le miel de nos tartines. Dans le monde entier, les abeilles fécondent gratuitement les fleurs de la plupart de nos fruits et légumes. Des chercheurs ont fait de savants calculs : les bénéfices liés aux insectes pollinisateurs sont estimés à 4 milliards d’euros en Europe et à 15 milliards de dollars aux États-Unis1. Les études montrent que le déclin des pollinisateurs menace au moins 35 % de l’approvisionnement alimentaire mondial.

Il n’y a pas que les abeilles qui vont mal, tous les insectes : les auxiliaires comme les coccinelles et les chrysopes qui régulent les ravageurs, et les recycleurs qui contribuent à la bonne santé de la terre comme les nécrophores (coléoptères) ou les larves* de cétoine ou de mouches. De fait, dans la nature tout est lié. Aucun animal sauvage ne peut vivre sans le milieu naturel dans lequel il se nourrit et s’abrite. L’ensemble des êtres vivants qui l’occupent, y compris les microbes, constitue un écosystème : les fleurs sont fécondées par des insectes butineurs, les plantes nourrissent des herbivores qui nourrissent à leur tour des carnivores, leurs déchets sont recyclés par de petites bêtes et retournent à la terre sous la forme d’un engrais grâce auquel poussent les végétaux. Chaque maillon de cette chaîne alimentaire doit être préservé, sinon c’est le système entier qui est désorganisé.

Beaucoup d’entre nous se réfugient derrière un « aquabonisme » et demeurent passifs… Pourtant nous pouvons encore espérer inverser la tendance ! L’action peut être quotidienne en assurant l’accueil des insectes : fabriquer un hôtel à insectes, des nichoirs et des abris selon les besoins des espèces, est à la portée de tous. Ces quelques aménagements rendront service aux abeilles et guêpes solitaires qui connaissent une véritable crise du logement. Leur assurer le gîte est une première étape, ensuite il ne faut pas oublier le couvert. Chacun, dans son jardin, sur sa terrasse, son balcon et même sur son rebord de fenêtre peut créer un environnement accueillant pour les insectes sauvages. Cultiver son jardin au naturel, sans insecticides et autres biocides, en intégrant une grande diversité de plantes et en laissant fleurir les sauvageonnes, ce n’est pas très difficile. Il suffit de passer à l’acte.

État des lieux

Les insectes représentent environ les trois quarts des animaux vivants sur terre. La Suisse compte plus de 30 000 espèces d’insectes selon la Société entomologique suisse (SES) et en France métropolitaine, 38 000 espèces sont recensées par l’Inventaire national du patrimoine naturel (INPN). Il en existe entre 900 000 à 1 000 000 connues dans le monde. Chaque année, environ 7 000 nouvelles espèces sont décrites.

Petits, voire minuscules, les insectes se sont adaptés à une infinité de milieux. Présents sur terre bien avant l’homme, ils ont vu leur nombre et leurs variétés augmenter de façon spectaculaire. Beaucoup vivent en étroite relation avec les plantes et ils ont évolué au même rythme. Les premières plantes à fleurs, apparues il y a plus de 100 millions d’années, ont développé des organes colorés et parfumés. Une multitude de nouvelles espèces d’insectes est alors apparue, dont les butineurs.
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SAVOIR À TRANSMETTRE

Les insectes possèdent un exosquelette, la cuticule*. Cette armure à la fois légère et très résistante les protège contre la déshydratation et contre les prédateurs*. Leurs pattes articulées et leurs ailes leur permettent d’avancer vite et loin, de prendre la fuite, de poursuivre une proie. Ils perçoivent de façon très fine les odeurs, les goûts, les vibrations et les sons. Leur vue, très sophistiquée, est souvent très performante. Enfin, ils se reproduisent généralement vite et très régulièrement. Ils sont ainsi capables d’évoluer et de s’adapter bien plus vite que d’autres animaux.







Une mauvaise réputation persistante

Les insectes souffrent de mauvaise réputation : ils sont souvent associés aux petites bêtes qui grouillent le long des murs et dans les jardins, aux guêpes ou aux mouches qui envahissent les terrasses l’été, aux moustiques ou aux puces qui piquent et qui grattent. L’humain a tendance à penser que la planète lui appartient et qu’il en est le grand ordonnateur, il ne supporte alors aucune concurrence. Les petites bêtes considérées comme des nuisibles sont exterminées à coups d’insecticides qui menacent tout le vivant. Alors qu’en réalité seule une faible part des insectes cause des dommages aux cultures, aux denrées alimentaires ou au bois d’œuvre et de charpente. Dans leur immense majorité, les insectes sont essentiels au fonctionnement des écosystèmes de notre planète et, sans eux, la nature ne pourrait pas fonctionner. Ils sont en effet indispensables à la pollinisation des fleurs, donc à la productivité des plantes cultivées ou sauvages comme au recyclage de la matière organique morte, donc à la fertilité des sols.
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ANECDOTE À PARTAGER

Pour les anciens Égyptiens, la boule de crottin roulée par le bousier était ronde comme le disque solaire, symbole du dieu Rê. Il n’en fallut pas plus pour qu’ils déifient ce scarabée sous le nom de Khépri, dieu considéré comme le créateur de l’univers. Au milieu du XVIIIe siècle, Linné, travaillant à sa classification des espèces, l’a baptisé Scarabaeus sacer (scarabée sacré) en référence à la mythologie égyptienne.







Des études alarmantes

Selon une étude allemande publiée en octobre 2017 dans la revue PLoS One, plus de 75 % des insectes volants ont disparu. Elle a été menée sur vingt-sept ans dans des parcs naturels allemands. De nombreux sites ont été étudiés, dont vingt-six de façon régulière. Les chercheurs ont analysé différents facteurs : réchauffement climatique, nouveaux parasites*, changement des modèles agricoles. L’agriculture industrielle serait la principale responsable. En effet, si les causes de la disparition des insectes sont multifactorielles, le rôle des pesticides semble prépondérant.

Les insectes souffrent également d’un manque de nourriture. Le fauchage systématique des bas-côtés des routes et des talus, parfois pour de fausses raisons de sécurité routière et, dans les zones de grandes cultures, la réduction, voire la destruction totale, de la flore adventice des cultures par l’usage généralisé des herbicides en agriculture, privent l’entomofaune* de la flore qui la nourrit. En 2011, un rapport du Programme des Nations unies pour l’environnement (PNUE) signalait qu’environ 20 000 espèces de plantes à fleurs, dont dépendent de nombreuses espèces d’insectes, pourraient être perdues dans les prochaines décennies si aucun effort de conservation n’est déployé. Environ 70 % des fleurs sauvages de notre planète sont sur le déclin.

En France, une étude en...
OEBPS/Images/9782889057504_L09.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L02.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L03.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L04.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L05.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L06.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L07.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L08.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_cvi.jpg
DANIELE BOONE

q ).EE. )
Beb inbecked
dans monchdln

MA CONTRIBUTION ALA BIODIVERSITE

» L'essentiel nature *

iou\lénce -

nature \










OEBPS/Images/9782889057504_L22.jpg
Cepren MMPOHEHKO





OEBPS/Images/9782889057504_001.jpg
inpeched :
un monde mesveilbeux
| aprépesves .
detoube usgence -

« Liessentlel nature *





OEBPS/Images/9782889057504_L12.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L13.png





OEBPS/Images/9782889057504_L14.png





OEBPS/Images/9782889057504_L10.jpg





OEBPS/Images/9782889057504_L11.jpg





